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	En 2005, le petit Prince n’aurait pas demandé au géographe de lui dessiner une carte, mais plutôt de lui découper un territoire ! Il lui aurait également demandé de définir le territoire mais le géographe eut été bien à la peine, tant ce mot recouvre des réalités différentes, tant il est devenu polysémique. De nombreux observateurs ont récemment annoncé la fin des territoires, mais malgré les processus de mondialisation et de métropolisation en cours, le territoire est bel et bien vivant, sous des formes largement renouvelées. Partout dans le monde, on assiste en effet à une fabrication débridée de territoires, et l'éloge de la proximité et du local se traduit en politiques de décentralisation, provoquant une vague sans précédent d'assemblages, de découpages et redécoupages. Dans les pays du Sud, les nouveaux acteurs de la société civile (ONG, associations, groupes d'entrepreneurs...) ainsi que leurs partenaires internationaux érigent à profusion des périmètres de projets, d'intervention ou de mobilisation, encouragés en cela par les paradigmes dominants que sont la « gouvernance » et le « développement durable ».


	Afin de rendre compte de cette complexité territoriale contemporaine et d'en mesurer les limites, les auteurs de cet ouvrage, issus d'horizons variés, nous livrent une série de réflexions originales, tout en plaidant pour une régulation des territoires au nom du développement L'ouvrage intéressera tous les lecteurs préoccupés par les enjeux politiques, culturels et économiques de la question territoriale contemporaine.
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            Introduction
          

          Au nom du développement une (re)fabrication des territoires

        

        Frédéric Giraut et Benoît Antheaume

      

      
        
          « En vertu du pouvoir de mes mots j’ai décrété le Morne territoire marron ! et aussi longtemps que ce poème aura force de loi cela sera ! »
Sedley Richard Assonne, 2002
Le Morne, territoire marron !

           Le territoire est mort ! Sa fin a été annoncée (Lévy, 1993 ; Badie, 1994, 1995 ; Castells, 1996 ; Ohmae, 1996 ; Veltz, 1996 ; Virilio, 1997), voire célébrée dans une perspective libérale (Fukuyama, 1992) ou fédéraliste (Habermas, 2000). Malgré quelques recompositions, le territoire de l’État-Nation tient pourtant bon. Il fait même preuve de résilience là où il paraissait le plus menacé, en Afrique subsaharienne notamment où de violentes crises et guerres civiles contemporaines l’atteignent profondément sans toutefois l’achever1, si ce n’est dans de très rares cas comme en Somalie. Son intégrité en revanche est partout contestée (Brunet, 1990 ; Olivier de Sardan, 2000) : c’est la promotion du gouvernement local qui autonomise ses composantes, c’est la transfrontaliarité qui est désormais encouragée, et c’est l’intégration régionale de plus en plus poussée qui le dépasse.

           Depuis plus d’une décennie, c’est donc plutôt la fabrication débridée de territoires qui est à l’ordre du jour à l’échelle planétaire, et ce au nom du développement, tandis que les États se repositionnent tout en se désengageant (Sassen, 2001 ; Brenner, 2004). Il y a d’une part, une vague sans précédent de redécoupages associés aux politiques de décentralisation, et d’autre part, une profusion de périmètres d’intervention et de mobilisation institués par les nouveaux acteurs territorialisés dits de la société civile (ONG, associations, groupes d’entrepreneurs...) et leurs partenaires internationaux.

           Ces périmètres chevauchent, recoupent, recouvrent ou englobent les mailles administratives officiellement reconnues. Ils peuvent aussi se référer à un groupe, une communauté et se focaliser sur un lieu ou un ensemble de lieux. La production contemporaine des territoires locaux n’obéit donc plus exclusivement à l’encadrement administratif du territoire national d’un côté et à la gestion des services publics municipaux de l’autre, mais plutôt à une logique de recherche des territoires multiformes du développement, au sens d’espaces de mobilisation des différents acteurs potentiels du développement autour d’un projet. Deux mots d’ordre qui se déclinent en de multiples interprétations, accompagnent, justifient et encouragent ces mutations : « gouvernance » et « développement durable ».

           Ainsi les travaux transversaux sur les découpages, les dynamiques et les gestions territoriales ne se focalisent plus sur l’État comme ce fut le cas jusqu’au début des années 1990 (Gottmann, 1952 ; Bataillon, 1977 ; Baduel, 1985 ; Thery, 1991) mais sur les décentralisations (Mawhood, 1993 ; Bennet, 1994 ; Meligrana, 2004 ; Rey et al., 2004) et plus encore sur la profusion des acteurs (Mc Carney, 1996 ; Cox, 1997 ; Chaleard, Pourtier, 2000 ; Gerbaux, Giraut, 2000 ; Gumuchian et al, 2003 ; Barlow, Wastl-Walter, 2004 ; Barnet, Low, 2004).

           Des signaux forts rappellent comment la promotion du local et l’effacement de formes nationales de régulation, de planification ou de redistribution laissent de côté des collectivités sociales et spatiales. Ces processus s’accommodent par ailleurs de prélèvements pour ne pas dire du pillage de ressources rares. Enfin, ils permettent l’exploitation forcenée de main-d’œuvre captive au Sud, accélérant au Nord le démantèlement du Welfare State.

           Partout, les pouvoirs publics investis dans un travail de recomposition plus ou moins radicale sont en quête de modèles, ils doivent aussi innover pour réussir la mobilisation pour le développement appelée de leurs vœux, parallèle bien souvent à leur désengagement. L’heure n’est plus à la rationalisation cartésienne, mais plutôt à une certaine géométrie flexible de type postmoderne pouvant accompagner la complexité liée aux multiples ancrages et périmètres territoriaux des réseaux d’acteurs.

           Le Nord est tenté d’aller voir au Sud comment tradition, réseaux sociaux, marchands et identitaires ont pu se conjuguer avec administrations territoriales coloniale et postcoloniale, tandis que le Sud tend à s’éloigner d’une démarche de mimétisme et interroge les impasses des modèles du Nord, tout en cherchant à capter les nouvelles rentes du développement durable (Berdoulay, Soubeyran, 2000 ; Stohr et al., 2001 ; Joliveau, Amzert, 2001 ; Ferguene, 2003).

          Démarche

           Cet ouvrage entend interroger cette quête territoriale universelle avec un double objectif : cerner la nature et les contradictions de la postmodernité territoriale, et dégager les éventuels modèles à l’œuvre : modèles territoriaux et modèles émergents de régulation territoriale.

           Pour ce faire, nous avons choisi de donner la parole à des spécialistes de la question territoriale qui ne partagent pas forcément les mêmes approches. Participent ainsi à cet ouvrage des analystes des mutations territoriales contemporaines, des détracteurs du leurre territorial et des chercheurs de modèles ou de formes de régulation des dispositifs territoriaux. Les premiers donnent du sens aux nouveaux dispositifs émergents en les remettant dans une perspective historique, les seconds rappellent les limites, voire les impasses, d’une approche exclusivement territoriale des réalités spatiales, enfin les derniers ouvrent des voies d’un possible développement territorial, sans jamais céder à l’angélisme. Tous finalement soulignent les enjeux contemporains de la question territoriale.

           Notre démarche se veut résolument comparatiste, embrassant Nord et Sud dans les mêmes interrogations et jouant sur les éclairages réciproques, les résonances qu’offre la comparaison de l’apparemment incomparable (Detienne, 2000). Les tentatives de croisement Sud-Nord sur la question contemporaine des territoires du développement sont d’ailleurs rares, à quelques notables exceptions (Razin, 2000 ; Lardon, Maurel, Piveteau, 2001 ; Kumsa, McGee, 2001 ; Barlow, Wastl-Walter, 2004).

           Deux types de chapitres sont ainsi mêlés dans chacune des parties de l’ouvrage, quelques-uns partent d’analyses monographiques, mais la plupart présentent d’emblée des lectures croisées. Celles-ci sont basées notamment mais pas exclusivement sur l’Afrique du Sud et la France, les archétypes des traitements territoriaux inégalitaires et égalitaires, chacun en pleine recomposition.

           L’Afrique du Sud, après avoir redessiné la carte de ses provinces et gommé les anciens pseudo-États qu’étaient les bantoustans, s’est engagée dans une municipalisation intégrale de son territoire. Le principe d’équité territoriale guide cette refonte radicale qui joue à différentes échelles sur l’association d’espaces privilégiés et d’espaces laissés pour compte. Il s’agit d’une rupture avec un ordre révolu qui sacralisait et organisait la différence, rupture qui nécessite le recours à une rationalisation de type moderne. Cependant, le raccommodage d’espaces profondément marqués par l’ingénierie territoriale ségrégationniste de l’apartheid bute sur l’inertie spatiale des formes et représentations produites par ce système, que la nouvelle carte administrative et politique ne peut suffire à effacer. Par ailleurs, les tendances universelles à la complexité sont présentes et la rationalisation doit aussi tenter de trouver les articulations nécessaires entre des réseaux d’acteurs qui se nourrissent d’appartenances multiples, ainsi qu’entre les nombreux projets et constructions nouvelles de territoires qu’ils soient élaborés par le bas « bottom up » ou imposés par le haut « top down ».

           La France connaît aujourd’hui sa troisième révolution territoriale. Après celle, à chaud et radicale en 1790, du département égalisateur, puis celle à froid et non encore achevée de la région moderne et décentralisatrice, voici venu le temps de la troisième révolution territoriale, celle de l’intercommunalité de projet avec le pays mobilisateur et l’agglomération solidaire. Ces derniers mois ont vu la mise en veille de cette révolution de la coopération intercommunale au profit d’un débat sur le transfert de nouvelles compétences aux régions, montrant, si besoin en était, l’interpénétration des deux bouleversements que constituent, d’une part, la coopération de gestion et de projet entre communes et, d’autre part, la régionalisation.

           ...
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